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LE VOYAGE 
DE BARRE 
A PEKIN 

Jeudi matin, Barre 
est arrivé en Chine pour 
une visite officielle de 
cinq jours. A cette 
occasion, le premier 
ministre, qui est accom­
pagné de plusieurs pa-

d'entreprises im­
portantes. 

Certes, les PDG fran­
çais ne chercheront pas 
a cette occasion autre 
chose que leur profit. 
Mais, pour le peuple 
chinois, l'édification 
économique du socia­
lise est une question 
importante. La Chine, 
pays du Tiers-Monde 
qui compte principa­
lement sur ses propres 
forces dans cette im­
mense tâche, combine 
ce principe avec une 
utilisation limitée des 
apports de la technolo­
gie étrangère. 

Au cours du voyage, 
il est probable aussi que 
la situation internatio­
nale sera examinée. Le 
gouvernement chinois 
soulignera une nouvelle 
fois les dangers que fait 
courir à la paix dans le 
monde la rivalité des 
deux superpuissances 
pour le contrôle de l'Eu­
rope. 

Le négociateur égyptien rappelé de Jérusalem 

maigre les reculades 
de Sadat 

BEGIN INSATIABLE 

Sadate a rappelé sa nés «conduisaient à 
délégation à la com- bloquer la situation». 
mission politique is- L'intransigeance israé-
raélo-égyptienne car lienne s'était mani­
los positions israélien- festée très ouverte-

GERVAIS - DANONE 

Les vigiles font 
le coup de feu 

La soixantaine de truands qui 
ont envahi l'usine Gervais Da­
none, armés de gourdins et de 
fusils, dans la nuit de mardi à 
mercredi, se sont barricadés à 
l'intérieur, après avoir brutale­
ment chassé les ouvriers qui 
l'occupaient depuis cet été. Pour 
les ouvriers, ces nervis travail­
lent au service du nouveau pro­
priétaire des murs de l'usine. 

Paroutian, ex gros bonnet de 
la drogue. Les truands ont 
passé la journée de mercredi à 
tirer en l'air et dans des pan­
neaux publicitaires. La riposte 
à cette grave agression com­
mence à s'organiser : ce jeudi, 
une manifestation était prévue 
sur la place de Pont de Vivaux. 

(Lire en page 2) 

ment avant l'ouvertu­
re de la réunion lors­
que Begin avait dé­
claré en portant un 
toast à Kamel , le 
ministre égyptien des 
affaires étrangères : 
«La paix est impossi­
ble dans le cadre du 
retour d'Israël à ses 
frontières vulnérables 
d'avant 1967». 

Le c o m m u n i q u é 
publié par le gouver­
n e m e n t i s r a é l i e n 
après le départ de la 
délégation égyptienne 
précisai t que l'Etat 
sioniste ne voulait ni se 
retirer de Cisjordanie 
et de Gaza, ni se retirer 
de la totalité du Sinaï ni 
envisager une autodé­
termination palesti­
nienne. 

C'est donc l'échec 
de la tentative de 
Sadate de se sortir de 
la guerre au prix 

d'une reconnaissance 
de fait de l'Etat israé­
lien, d'une trahison 
ouverte des droits du 
peuple palestinien et 
des intérêts des peu­
ples arabes. Depuis le 
début des négocia­
tions, Israël poursui­
vait la colonisation 
des territoires occu­
pés, décidait de nou­
veaux points d'im­
plantation dans le Si­
naï égyptien. 

Quelle que soit l'o­
rientation qu'adopte­
ra finalement Sadate 
après cet échec, sa 
tentative et ses recu­
lades ont révélé plus 
largement que jamais 
que l'Etat d'Israël, sa 
vo lonté d'expansion 
et de dominat ion 
sont les causes es­
sentielles de la me­
nace de guerre qui 
pèse sur la région. 

Le PDG 
en prison 

Il avait forcé 
le piquet de grève 

Le juge Charette 
"inculpe 

En mars 1977, les ouvriers de Bénoto à 
Béthune étaient en grève. Un commando 
armé survient, force le piquet de grève en 
blessant quatre ouvriers. L'enquête ordon­
née par le parquet de Béthune a permis 
d'établir formellement que c'est le PDG de 
Bénoto, Roland Angot, qui avait monté 
l'opération anti-grève, en employant une 
partie du personnel d'une société de gar­
diennage de la région parisienne. 

Dans ce genre d'affaires, la justice a pour 
habitude de ne pas demander de compte 
au patron. Pas de chance pour Benoto : le 
juge d'instruction chargé de l'enquête n'est 
autre que Patrice de Charette, premier juge 
en France à avoir mis un patron en prison. 
Depuis mercredi, Benoto réside à la maison 
d'arrêt de Béthune. 

Droite : 
encore 10 RPR 
contre 
les giscardiens 

Goutte à goutte, Chirac continue de présen­
ter ses nouveaux candidats pour mars pro­
chain, désignés contre ses «partenaires» de la 
«majorité». Dans la deuxième dizaine de noms 
rendus publics mercredi, on relève notamment 
celui de l'académicien Druon, ancien ministre 
de la culture, qui s'était rendue célèbre en ac­
cusant certains artistes d'avoir «/a sébille dans 
une main, le cocktail molotov dans l'autre». 

Bolivie, 
la grève 
de la faim 
continue 

Les 130 Boliviens qui faisaient la grève de la 
faim pour obtenir l'amnistie générale, ont ob­
tenu la promesse de Banzer qu'elle était 
accordée. Dans le message radiodiffusé où 
il annonçait la décision, Banzer déclarait : 
v.L 'amnistie ne laissera pas les ennemis de la 
Bolivie impunis». Des grévistes de la faim ont 
été arrêtés dans les églises, entraînant une 
protestation de l'archevêque. Plusieurs grou­
pes de grévistes ont annoncé leur intention de 
poursuivre le mouvement. 

(Lire en page 12) 

Kouznetov 
condamné 
par Brejnev 
à la mort lente 

A Belgrade, l'URSS a proposé un nouveau 
document qui cherche à faire avaliser ses pro­
positions pour la continuation de la détente. 
Elle mentionne en une phrase les droits de 
l'homme. Pendant ce temps, le KGB et le gou­
vernement soviétique ont entrepris d'assassi­
ner à petit feu Kouznetsov au camp n° 19 de 
Mordovie. Depuis un mois, il fait la grève de la 
faim pour que lui soit rendu son droit de visite, 
une visite par an qui lui a été retirée par le 
chef du camp. 

(Lire en page 9) 


